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ARRÊT SUR IMAGES

Au cœur des textes 
À l’occasion des JEP, le centre des Archives diplomatiques a ouvert 
ses portes aux visiteur-euse-s les 16 et 17 septembre pour une visite 
commentée de ses coulisses suivie d’une lecture de contes et légendes des 
quatre continents.

La vie derrière les chiffres 
Le 16 septembre, dans le cadre des Journées 
européennes du patrimoine (JEP), l’Association pour 
un musée du logement populaire du Grand Paris 
(AMuLoP) a organisé une promenade urbaine dans 
la cité des 4 000 en partenariat avec l’association 
Bastina Voyages et le service Culture. Elle a aussi 
inauguré le micro-musée sur la mémoire de ce grand 
ensemble qu’elle a créé avec la Ville au sein du centre 
culturel Jean-Houdremont.

Solidaires avec le Maroc et la Libye 
La municipalité a organisé, le 12 septembre à l’hôtel de ville, une cérémonie 
pour rendre hommage aux victimes du séisme survenu au Maroc et a annoncé 
le vote d’une subvention de 5 000 euros lors du prochain conseil municipal.  
À la fin de son discours, le maire a aussi exprimé son soutien au peuple 
libyen, victime d’inondations.
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Donner des couleurs à la ville 
L’association Le jardin du dahlia a organisé le 16 septembre un après-midi 
convivial ouvert à tou-te-s pour faire découvrir son îlot de verdure et de fleurs 
situé en plein cœur du quartier Convention.

Le rêve sur scène 
Danse, arts du cirque, théâtre et arts plastiques : la compagnie Remue-ménage 
a offert un magnifique spectacle interdisciplinaire sur le thème de la rêverie, 
organisé par le Département de Seine-Saint-Denis, au parc départemental 
Georges-Valbon le 9 septembre.

Une résidence verte 
Quarante-trois logements 
reliés à des jardins 
potagers et une forêt 
urbaine : la construction 
de la résidence Eco’logik a 
débuté le 8 septembre aux 
4 000 Sud. Cette dernière 
s’inscrit dans le projet de 
renouvellement urbain 
des quartiers de La Tour, 
Braque-Balzac et des Clos.

À MON AVIS

Gilles Poux,  
maire L.

 D
.

« La Courneuve sur Terre »
 Notre Terre accueille sur son sol notre ville 

de La Courneuve. C’est grâce à ce qu’elle apporte 
que la vie s’est développée, que l’humanité, dans 
sa diversité, a grandi pendant des millénaires. Mais 
aujourd’hui, nous sommes nombreux à avoir pris 
conscience que nous ne pouvons pas « tirer sur la 
corde » sans regarder les changements néfastes que 
cela produit. Nous le vivons au présent, comme le 
montre la folle répétition des canicules, des feux de 
forêts, des inondations…

Ce dérèglement climatique n’est pas naturel, 
il est le produit d’activités humaines qui 
le nourrissent et l’accélèrent, comme le 
démontrent les expert-e-s du GIEC, il est donc 
juste de penser qu’on peut agir sur lui. 

Bien sûr, certain-e-s de celles et de ceux qui 
augmentent leurs profits avec ces activités ne 
veulent pas « bouger » – comme le montrent 
les propos du PDG de TotalEnergies lors des 
universités du Medef – et défendent leur système 
économique inhumain qui épuise la planète et 
augmente la précarité sociale. Le livre d’Hervé 
Kempf, Comment les riches détruisent la planète, est 
malheureusement toujours d’une triste actualité.
Alors, à La Courneuve, nous avons décidé de ne pas 
nous laisser faire parce que nous tenons au présent 
et au futur de notre planète et que les premières 
victimes des dégradations écologiques, ce sont les 
gens modestes qui ont moins de moyens pour s’en 
protéger. Justice sociale et justice environnementale 
vont de pair.
C’est ce que nous avons indiqué en adoptant en 
2020 le manifeste « Urgence climatique & sociale » 
et c’est ce que nous voulons faire grandir avec la 
Semaine du développement durable. Pendant celle-
ci, nous vous proposerons de signer une pétition 
pour que la vitesse sur l’A1 et l’A86 en zone dense 
soit baissée à 70 km/h comme sur le périphérique 
parisien parce que la qualité de l’air est aussi 
importante pour un-e Courneuvien-ne que pour un-e 
Parisien-ne. Nous réfléchirons aux gestes et aux 
actes que nous pouvons faire depuis La Courneuve 
pour diminuer la pression écologique. Nous 
valoriserons celles et ceux qui se font déjà, et ils et 
elles sont nombreux. Nous en inventerons d’autres. 

Pour nous, l’écologie est une contribution à notre 
« vivre mieux» et nous demandons, de l’État aux 
entreprises, qu’ils se mettent à hauteur de cette 
ambition.
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L’ÉVÉNEMENT DE LA QUINZAINE
Bataille pour l’emploi

De vraies opportunités 
professionnelles
Le mardi 12 septembre, une quarantaine  
de demandeur-euse-s d’emploi courneuviens  
ont passé des entretiens d’embauche. L’initiative, 
qui s’inscrit dans le cadre de la « bataille pour 
l’emploi », se déroulait en mairie. 

Vingt et un établissements publics  
et entreprises privées ont fait passer  
des entretiens à des Courneuvien-ne-s  
de tout âge.

On appelle ça un « job 
dating ». En français, 
une rencontre entre des 
demandeu-euse-s d’emploi 

et des recruteur-euse-s. Le 12 sep-
tembre au matin, des candidat-e-s cour-
neuviens, intéressés par les métiers du 
bâtiment et des travaux publics, ont pu 
donner leurs CV à des représentant-e-s 
du secteur. L’après-midi, des personnes 
recherchant un travail dans l’hôtellerie 
et la restauration faisaient de même 
avec des hôtels et des sociétés de res-
tauration rapide ou collective.
L’initiative s’inscrivait dans le cadre de 
la « bataille pour l’emploi », lancée il 
y a un an par la municipalité après un 
constat aberrant, comme l’a rappelé 
le maire. Alors que 12 milliards d’eu-
ros d’investissement public-privé sont 
injectés sur le territoire dans de gros 
chantiers d’aménagement urbain, dans 
la construction de nouveaux transports 
en commun comme le Grand Paris 
Express, alors que la création d’entre-
prises ne cesse d’augmenter sur le péri-
mètre de Plaine Commune qui compte 
200 000 salarié-e-s – contre 170 000 
à l’époque des Trente Glorieuses* –, le 
taux de chômage est de 25,3 % à La 
Courneuve contre 13,4 % à l’échelle 
nationale, les jeunes de 15-24 ans 
étant les plus touchés (41,5 %).

Remobiliser les 
personnes découragées

C’est ce contexte qui a décidé la Ville à 
prendre des mesures fortes pour corri-
ger les inégalités et les discriminations, 
redonner confiance et remobiliser les 
publics découragés, ôter les préjugés 
touchant les candidat-e-s des quartiers 
populaires. Elle a convaincu des entre-
prises peinant à recruter d’élargir leur 
champ de recherche à La Courneuve, 
puis les élu-e-s sont allés à la ren-
contre des habitant-e-s récolter des 
CV. Il fallait faire se rencontrer les unes 

et les autres : à ce titre, la rencontre 
du 12 septembre, organisée en colla-
boration avec les acteurs de l’emploi, 
l’ALI, Agence locale d’insertion, la 
Mission locale, Pôle emploi et Plaine 
Commune, a été unanimement plébisci-

tée. Pour Julien Gutigny, cuisinier chez 
Vitalrest, pouvoir présenter les diffé-
rentes facettes de son métier et les exi-
gences de la société qui l’a embauché, 
spécialisée dans la restauration collec-
tive pour le monde médico-social, les 
cliniques, les Ehpad, les IME…, c’est 
une très bonne idée : « Cuisinier, c’est 
un métier en tension, tout le monde le 
sait, on est en recrutement constant. 
Aujourd’hui, c’est une belle occasion, 
pour nous, de nous faire connaître et 
pour les jeunes, de trouver du travail. » 
Inès Sousa Costa, représentant la 
chaîne H Hotel, s’est réjouie de pou-
voir décrire les différents profils de 
postes d’un nouvel établissement qui 
va ouvrir à Saint-Denis en avril. « Il 
y aura 637 chambres, deux restau-

rants, deux bars, une salle de confé-
rence, a-t-elle expliqué. Nous allons 
avoir besoin de 180 collaborateurs, 
des serveurs, des équipiers banquet… 
Certains postes nécessitent une grande 
disponibilité horaire ou la maîtrise de 
l’anglais, d’autres non. Nous signons 
des CCD, des CDI, des contrats plus 
courts. »
La totalité des demandeur-euse-s pré-
sents, de tout âge, a pu passer un ou 
plusieurs entretiens. Tou-te-s s’étaient 
préalablement préparés avec le ser-
vice Jeunesse-Insertion quelques jours 
auparavant. « Au cours de cette prépa-
ration, ils et elles ont été orientés vers 
les entreprises correspondant à leur 
expérience et leur CV », a précisé Laura 
Larrey, chargée d’action insertion. 
Une habitante du centre-ville insiste : 
l’initiative de la Ville est pour elle une 
aubaine. « J’ai cinq enfants, je suis 
restée neuf ans à la maison pour les 
élever, j’ai suivi une formation et je 
souhaite maintenant travailler dans la 
restauration collective, dans une école 
si possible pour avoir le temps d’aller 
chercher le plus petit à la sortie de 
l’école. Aujourd’hui, j’ai pu rencontrer 
des recruteurs, leur dire ce que je peux 
faire, mais aussi ce que je ne peux pas 
faire. Je n’ai pas eu peur, et maintenant, 
j’espère avoir une réponse positive. » 
Le 19 septembre, les Courneuvien-ne-s 

«
12 milliards d’euros 
d’investissement public-
privé sont injectés dans 
l’aménagement du territoire, 
le périmètre de Plaine 
Commune compte  
200 000 salarié-e-s. 
Pourtant, le taux de 
chômage à La Courneuve 
est de 25,3 % contre 
13,4 % à l’échelle nationale, 
les jeunes de 15-24 ans 
étant les plus touchés 
(41,5 %). »

ont rencontré les équipes de recrute-
ment de la SNCF. D’autres rendez-vous 
sont prévus dans les semaines à venir 
(voir pages 5 et 6). La bataille pour 
l’emploi continue… = Joëlle Cuvilliez

* Trente Glorieuses : période historique comprise 

entre 1946 et 1975 pendant laquelle la France 

et la plupart des économies occidentales ont 

connu une croissance exceptionnelle.

« Les Courneuvien-ne-s impliqués dans la bataille 
pour l’emploi n’ont pas tous retrouvé un emploi, 
mais ils et elles retrouvent confiance en eux. Nous 
avons été clairs là-dessus, nous n’avons pas fait 
de promesses vaines. Nous n’avons pas fait de 
miracles avec les 700 CV que nous avons reçus, il 
y a encore des freins qu’il faut identifier et certains 
employeurs, comme Orangina, nous ont déçus. 

Mais petit à petit, nous obtenons des résultats : je pense par exemple à 
ce monsieur afghan, que les entreprises ne voulaient pas recruter et qui 
a fini par retrouver un emploi. Il est électricien, il ne voulait pas d’un 

La parole à….  Nadia Chahboune,  
adjointe au maire déléguée à l’insertion professionnelle
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EN BREF

Rencontres 
pour l’emploi

–  Le 26 septembre, de 
10h à 18h, l’événement 
« Opportunités pour toutes 
et tous : les Jeux recrutent » 
ouvrira ses portes à la Cité 
du cinéma, 20, rue Ampère, 
à Saint-Denis (métro 13, 
carrefour Pleyel, ou RER 
D Stade de France-Saint-
Denis). L’occasion de 
découvrir les offres dans les 
secteurs suivants : sécurité 
privée, énergie, restauration, 
hôtellerie, nettoyage, gestion 
des déchets, événementiel, 
transport, métiers du sport… 
Sur inscription, accessible en 
se connectant à :  
https://urlz.fr/nsY8

–  Le 27 septembre, de 14h 
à 18h, des Olympiades de 
l’emploi se tiendront au stade 
Delaune (entrée avenue Jules-
Guesde à côté du gymnase 
Léo-Lagrange) à Stains. Un 
événement unique alliant 
sport, emploi, alternance et 
formation.  
Renseignements au  
06 15 90 32 99.

–  Les 29 septembre et 
6 octobre, deux croisières 
« job dating » seront organisées 
sur la Seine le long des 
ouvrages olympiques par Plaine 
Commune, en partenariat avec 
Pôle emploi. Elles permettront 
à des entreprises liées aux 
JOP (hôtellerie-restauration, 
sécurité, services, nettoyage…) 
de rencontrer des candidat-e-s  
qui auront préalablement suivi 
un atelier de préparation.  
La préparation au job dating du 
29 aura lieu le 28 à L’Île-Saint-
Denis, celle au job dating du  
6 octobre aura lieu le 5 
à Saint-Ouen. Inscription 
obligatoire auprès de : katia.
djouder@plainecommune.fr 
Pour plus de renseignements :  
06 66 93 16 38. 
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Le 12 septembre au matin, les candidat-e-s ont pu rencon-
trer les représentant-e-s des métiers du bâtiment : Bouygues 

construction, Entra, ERI, Terideal, Emulithe, SNTPP, DUBRAC, 
Colas, Humando, Plaine Commune, la mairie de La Courneuve et 
La Moderne. L’après-midi, celles et ceux de l’hôtellerie-restaura-
tion, Sodexo, McDonald’s, H Hotel, Quick, Servair, API restauration, 
Humando, Vitalrest, Class’croute, Plaine Commune et la mairie de 
La Courneuve prenaient leurs CV et conduisaient des entretiens 
d’embauche. Parfaite illustration des possibilités de recrutement, 
la présence sur le stand de la Ville de Mariam, jeune Courneuvienne 
préparant un master 2 en ressources humaines à l’UPEC de Créteil, 
en alternance aux ressources humaines de la Ville…= 

Des entreprises qui jouent le jeu

travail au rabais. Nous avons des retours positifs, mais 
pas de chiffres concrets car les gens qui trouvent ou 
retrouvent un emploi ne reviennent pas forcément vers 
nous pour nous le dire.
Au moment des Tremplins citoyens, je me suis rendu 
compte à quel point certains jeunes des 4 000 Sud 
étaient éloignés des institutions. Démunis, ils ne 
savent pas où aller, à qui s’adresser. C’est pour ça 
que c’est important d’aller à leur rencontre. Il faut 
aller au contact, sur le terrain, ne pas se contenter de 
diffuser des informations. Parce que les gens n’osent 

pas postuler, ils ne se sentent pas légitimes. On peut 
convaincre les grandes entreprises de recruter des 
Courneuvien-ne-s, c’est moins simple de convaincre 
des gens discriminés, rejetés, d’y croire, d’essayer 
encore de se lancer dans la recherche d’un travail. 
Quand on se rend disponible pour les écouter, 
comprendre leurs difficultés, proposer une aide,  
un accompagnement, c’est très important sur le plan 
psychologique. Le soutien moral est fondamental.  
Le public doit se sentir en confiance pour passer  
des entretiens. »
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Naïque Mayembo  
« Je suis courneuvienne depuis 
sept ans. J’habite du côté de la 
gare. J’ai appris l’initiative du 
12 septembre grâce à un mail que 
m’a envoyé la mairie qui m’informait 
qu’il y avait des possibilités de 
recrutement. J’ai fait une formation 
de trois mois dans la restauration 
collective à Dugny, j’aime bien 
cuisiner, et là, je suis à la recherche 

d’un emploi. J’ai eu mon bac, puis j’ai eu trois enfants que 
j’ai élevés, des jumelles de 10 ans et un garçon de 7 ans. 
Je suis inscrite à Pôle emploi. Depuis cinq mois, j’envoie des 
CV, mais jusqu’alors, je n’ai eu aucune réponse. J’attends. 
C’est la première fois que je rencontre des professionnels 
en direct. J’ai vu les personnes de la Sodexo et de la mairie 
de La Courneuve. Je leur ai dit que je n’ai pas d’exigence 
concernant les horaires, ma maman peut m’aider pour la 
garde des enfants.  »
Doua-Yoro 
« J’ai 18 ans, je recherche un emploi dans la restauration 
rapide. Je n’ai jamais travaillé : si je suis embauché, ce sera 
ma première expérience. J’ai obtenu mon CAP cette année, en 
électricité. J’aimerais bien continuer mes études et, en même 
temps, j’ai besoin d’un job. Aujourd’hui, c’est mon premier 
rendez-vous avec des recruteurs. J’ai passé un entretien avec 
une représentante de chez McDonald’s. Je n’ai pas eu peur 
parce que j’ai fait un entraînement au savoir-faire, au savoir-
être, on a travaillé quoi dire lors d’un entretien d’embauche et 
rédigé plusieurs CV. Je suis confiant, l’entretien s’est bien passé, 
elle m’a demandé quels arguments je pouvais lui donner pour 
qu’elle m’embauche au sein de son équipe. Elle m’a quand même 
prévenu : si elle ne me recontacte pas, c’est que l’embauche 
ne sera pas possible. Je vais aller voir les autres sociétés de 
restauration rapide qui sont là, pour augmenter mes chances.  »

Pour répondre à la situation préoccupante des jeunes  
Courneuvien-ne-s de 15 à 29 ans qui ne sont ni en emploi,  
ni en études, ni en formation, la Ville, via le Point information 
jeunesse (PIJ), a mené des actions en lien avec des employeurs 
ou des acteurs spécialisés comme le Forum de l’orientation, les 
Compagnons bâtisseurs, Jeunesse Feu vert. De 2020 à 2023,  
521 jeunes ont été accompagnés dans la construction d’un projet de 
parcours d’insertion, 132 autres ont suivi une formation qualifiante.  
Neuf ont obtenu un emploi aidé ; trente-deux, un emploi durable.
Par ailleurs, depuis janvier, la Mission locale couvrant les territoires 
d’Aubervilliers, de Stains et de La Courneuve augmente sa prise 
en charge des jeunes. L’Agence locale pour l’emploi, portée par 
l’association C2Di 93, financée par le Département, accompagne 
celles et ceux qui connaissent des difficultés pour intégrer  
un emploi durable. Enfin, Pôle emploi se mobilise également  
dans le cadre du dispositif gouvernemental CEJ, Contrat 
d’engagement jeune.= 

Aider les jeunes, une priorité

Prochains rendez-vous
–  Le 29 septembre, de 9h à 16h30, se dérouleront les 34e Rencontres pour 

l’emploi au Stade de France, organisées par Plaine Commune.

–  Le 9 octobre, à la mairie de  
La Courneuve, le centre bus RATP d’Aubervilliers, 
dans le cadre du recrutement de ses futurs 
conductrice-teur-s, présentera les postes  
à pourvoir qui ciblent principalement un public 
féminin et jeune titulaire du permis B, avec  
une relative aisance au volant. 

Témoignages

Des formations qualifiantes prises 
en charge à 100 %

Les candidat-e-s ont pu prendre connaissance de possibilités de formations quali-
fiantes. Esterem, association parisienne basée dans le 14e arrondissement, leur 

a décrit celles qu’elle organise dans le domaine de la restauration, de la sécurité, 
des espaces verts, du jardinage urbain et des services à la personne. Ils et elles 
ont également découvert Oriane, une agence pour former les Francilien-ne-s, créée 
en 2020 par la Région. Parmi ses services, un premier diagnostic sur le projet pro-
fessionnel avant une proposition d’orientation, des stages, une base de données, 
des formations prises en charge à 100 % pour les jeunes et des aides financières. 
Les GRETA, structures de l'Éducation nationale, étaient également présentes.=

À NOTER
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L’ACTUALITÉ

Service public

Un nouvel espace en ligne pour  
un meilleur accès aux services
Le 18 septembre, la Ville a lancé l’espace famille, une plateforme en ligne réalisée dans le but 
de renforcer la relation avec les usager-ère-s et de faciliter leurs démarches. 

C
’est une vraie montée en puis-
sance du service public. La 
direction de l’AQRU (Accueil 

et qualité de la relation aux usager-
ère-s) avait conduit en 2014 la créa-
tion d’un guichet unique consistant 
en un préaccueil pour orienter les  
usager-ère-s, la mutualisation de 
certaines prestations entre différents 
services et un lieu d’accueil unique 
identifié (Mécano). Malgré cette notable 
progression, il est apparu que, en com-
plément, une dématérialisation des 
offres de service permettrait de les amé-
liorer. Ainsi, le nouvel espace famille, 
accessible depuis le 18 septembre, 
permet désormais aux habitant-e-s, 
à distance, d’effectuer les démarches 
suivantes : demande de réservation ou 
d’inscription, visualisation d’un calen-
drier par enfant, information d’une 
absence avec justificatif, indication 

d’un changement de coordonnées ou 
d’informations santé, demande de prélè-
vement automatique, mise en œuvre des 
liaisons avec la Direction générale des 
finances publiques (DGFIP) et la Caisse 
d’allocations familiales (CAF) pour un 
changement de situation financière 
et recalcul du quotient par exemple, 
téléchargement de facture, paiement 
en ligne… 
Procédures simplifiées, gain de qualité... 
Les attentes sont claires concernant la 
nouvelle plateforme. Pour accompagner 
sa mise en place, le 18 septembre, a 
été envoyé à toutes les familles un lien 
de connexion pour qu’elles puissent 
s’identifier. De plus, un courrier du 
maire a été distribué dans toutes les 
écoles, accompagné d’un guide. C’est 
un nouveau mode de communica-
tion avec la population qui est ainsi 
développé.= Nicolas Liébault

Important : la plateforme en ligne ne remplace pas l’accueil physique mais vient compléter 
un mode de relation à l’usager-ère, qui se poursuit au centre administratif Mécano.

L
e vendredi 22 septembre, le 
Siresco, le Syndicat intercommu-
nal pour la restauration collective, 

soufflera ses trente bougies et devien-
dra Tables communes – Restauration 
publique écoresponsable. Son nom avait 
en effet besoin d’être repensé pour être 
plus en adéquation avec son activité 
quotidienne. En effet, il doit refléter 
l’évolution des missions de service public 

de restauration collective du syndicat, 
loin de la cantine des années 1990, 
notamment l’importance accordée à une 
alimentation saine, de qualité, respec-
tueuse de l’environnement et des filières 
de production. C’est aussi l’occasion de 
consolider les valeurs et les attentes 
des villes desservies, et de s’inscrire 
dans une démarche de projet partagé. 
Cette évolution est également une 

opportunité de renforcer les liens avec 
les agent-e-s, entre les élu-e-s et les 
équipes de restauration des communes. 
Seront réaffirmées les innovations du 
syndicat en matière d’alimentation bio 
et durable, dans l’élaboration de repas 
sans additif ni conservateur, et la sortie 
du plastique, en cohérence avec la mise 
en œuvre des lois en vigueur (AGEC, 
EGalim). = N. L.

Restauration collective

Le Siresco devient Tables communes

À partir du 18 septembre,
accédez à votre espace famille depuis cette page ! 

COMMENT
activer mon espace personnel ?

J’active mon compte 
en cliquant sur le lien 
reçu sur ma boite mail

Après confirmation de l’activation, je note mon identifiant puis je retourne à l’accueil 

J’inscris mon identifiant et le 
mot de passe que j’ai choisi 
pendant l’inscription

3

1

À partir du 18 septembre, après avoir vérifié dans vos mails indésirables/spam, 
si vous n’avez pas reçu vos identifiants, rendez-vous sur 
www.lacourneuve.fr/contactecp

2

n’hésitez pas à 
consulter vos spams

en cliquant ici 

n’hésitez pas à 
consulter vos spams
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DOSSIER

C
’est bien plus qu’une 
rivière aux berges et aux 
îles bucoliques. La Marne 
est la fournisseuse offi-
cielle d’eau potable pour 

1,6 million d’habitant-e-s en Île-de-
France, répartis entre 45 villes, dont 
La Courneuve. Mais avant d’arriver 
à notre robinet, cette eau subit une 
batterie de traitements à Neuilly-sur-
Marne, dans l’usine de production 
du Syndicat des eaux d’Île-de-France 
(SEDIF). Ce dernier, qui gère le service 
public de l’eau pour ses 133 communes 
membres (4 millions d’habitant-e-s) 
via la société délégataire Veolia Eau 
d’Île-de-France, a introduit au fil du 
temps de nombreuses étapes et inno-
vations pour obtenir une qualité sani-
taire et gustative irréprochable. 
Le nettoyage commence dès la prise 
d’eau, l’ouvrage qui permet de préle-
ver l’eau dans la rivière. L’eau y passe 
à travers des grilles et des tamis pour 
être débarrassée des gros corps flot-
tants comme les branches, les feuilles 
et les plastiques ainsi que des déchets 

plus petits comme les mégots, les cail-
loux ou les brindilles. Vient ensuite 
l’étape de la coagulation-flocula-
tion-décantation. Sous l’effet d’un 
coagulant et d’un brassage par de 
grands agitateurs, les nombreuses 
particules en suspension dans l’eau 
(limon, sable, plancton, argile…) se 
regroupent en amas appelés flocs et, 
entraînées par leur poids, tombent 
au fond de décanteurs. Après, l’eau 
décantée circule à travers une couche 
de sable ou une couche de sable et 
une couche d’anthracite, qui filtrent 
les dernières particules visibles à l’œil 
nu et certains agents pathogènes.
Au terme de cette filière, dite biolo-
gique, l’eau est claire mais pas encore 
potable : elle contient toujours bacté-
ries, parasites et virus. Elle suit donc 
plusieurs étapes de désinfection com-
plémentaires, à l’ozone, au charbon 
actif en grains, aux rayons ultra-
violets et au chlore. C’est le principe 
des barrières multiples, un principe 
de précaution maximale à l’instar 
de tous ceux que le syndicat met en 

Offrir la meilleure eau au 
meilleur prix, c’est la mission 
que remplit le Syndicat des eaux 
d’Île-de-France (SEDIF) pour les 
Courneuvien-ne-s et les autres 
usager-ère-s qu’il alimente. 

L’eau potable, un engagement

L’usine de Neuilly-sur-Marne produit quelque 325 millions de litres d’eau potable  
par jour.

place le long du cycle domestique 
de l’eau, du prélèvement au robinet.
Alors que le Code de la santé publique 
fixe 54 paramètres à surveiller pour 
l’eau potable, en en faisant l’aliment 
le plus contrôlé en France, le SEDIF 
en surveille jusqu’à 65. En amont de 
l’usine de Neuilly-sur-Marne, une sta-
tion d’alerte et une bouée autonome 
et communicante permettent, par 
exemple, de détecter une éventuelle 
pollution accidentelle (déversement 
d’hydrocarbures) et d’ajuster les divers 
traitements en fonction, voire de stop-
per la production. 

Recueillir le ressenti  
des usager-ère-s

Toujours dans un objectif de sécu-
rité sanitaire, le SEDIF veut désor-
mais déployer à l’horizon 2030 une 
nouvelle étape de filtration dans ses 
trois principales usines de produc-
tion, en associant nanofiltration et 
osmose inverse basse pression. Il s’agit 
de forcer l’eau à passer à travers une 

membrane percée de minuscules 
pores, 10 000 à 1 million de fois plus 
petits qu’un cheveu, pour éliminer un 
maximum des « nouveaux polluants » 
détectés dans l’eau brute : pesticides et 
molécules issues de leur dégradation 
dans l’environnement (métabolites), 
résidus de médicaments, perturba-
teurs endocriniens… Ces technolo-
gies permettent aussi de réduire les 
teneurs en chlore et en calcaire, prin-
cipales préoccupations exprimées par 
les usager-ère-s au cours des enquêtes 
annuelles de perception organisées 
par le syndicat, l’observatoire de la 
qualité du service public de l’eau.

Marne, mais aussi Seine et Oise : l’eau du SEDIF vient essentiellement de rivières.
La décantation élimine un grand nombre 
de matières en suspension.

T.
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L’eau potable, un engagement
Tout sur le coût de l’eau potable

Le projet de filtration membranaire 
haute performance du SEDIF, bap-
tisé « Vers une eau pure sans calcaire 
et sans chlore », a fait l’objet d’un 
débat public d’avril à juillet derniers 
dont le compte rendu a été publié 
le 20 septembre et sera présenté le 
26 septembre à Paris*. Le syndicat a 
désormais trois mois pour publier sa 
décision et ses réponses aux recom-
mandations de la commission natio-
nale en charge du débat. = Olivia Moulin

* Pour s’inscrire à la réunion de présenta-

tion, rendez-vous sur le site :  

https://qrco.de/beJY6I

400 000,
c’est le nombre d’analyses  

qualité réalisées chaque année 
par le SEDIF. 

Vous avez des difficultés à payer votre 
facture ou vos charges d’eau ? Si 

votre charge annuelle d’eau dépasse 3 % 
de vos ressources, vous pouvez solliciter une 
aide financière ponctuelle dans le cadre du 
programme Eau Solidaire du SEDIF, doté 
chaque année de 2,5 millions d’euros. Il suffit 
de contacter le Centre communal d’action 
sociale (CCAS), chargé de l’instruction des 
demandes, et de réunir les pièces justifica-
tives (facture d’eau si vous êtes abonné ou 
numéro du contrat d’abonnement au service 
de l’eau de votre immeuble et quittances 

de loyer et de charges si vous n’êtes pas 
abonné et payez l’eau dans vos charges). 
Une fois votre dossier déposé, ce dernier fera 
l’objet d’une étude en commission. En plus 
de ce volet d’urgence, le programme Eau 
Solidaire comporte un volet prévention (sen-
sibilisation des usager-ère-s aux écogestes et 
aux bonnes pratiques de consommation) et 
un volet assistance (accompagnement des 
copropriétés en difficulté). Si votre facture 
d’eau ou vos charges d’eau sont particulière-
ment élevées, le CCAS pourra vous orienter 
vers un-e travailleur-euse social pour aussi 

solliciter une aide financière dans le cadre 
du dispositif Fonds de solidarité logement 
(FSL), volet Eau.=

CONTACTS UTILES : 
–  Centre communal d’action sociale 

Mécano, Pôle administratif, 3, mail 
de l’Égalité/58, rue Gabriel-Péri, 
tél. : 01 49 92 61 26,  
mail : ccas@lacourneuve.fr 

–  Circonscription de service social 
départemental : 76, rue de la 
Convention, tél. : 01 71 29 54 65. 

DES AIDES FINANCIÈRES POUR GARANTIR LE DROIT À L’EAU POUR TOU-TE-S

Si l’eau du robinet est en moyenne 
150 fois moins chère que l’eau en 

bouteille, elle ne coûte pas le même 
prix partout en France : 4,87 euros 
TTC le mètre cube à La Courneuve*, 
6,06 à Ussy-sur-Marne (Seine-et-
Marne) et 1,50 à Antibes. Ce tarif, 
arrêté par les élu-e-s des communes 
ou des intercommunalités respon-
sables du service public de l’eau, 
dépend de nombreux critères, comme 
la qualité de l’eau brute, le relief, l’état 
des infrastructures, la densité de la 
population, les taux de redevance… 
Le coût de l’eau couvre en effet 
l’ensemble de son cycle de vie : le 
prélèvement, la potabilisation, la 
distribution et l’assainissement (col-
lecte et épuration des eaux usées). 
Ainsi, sur le territoire du SEDIF, l’eau 
potable vient à 97 % d’eaux de surface 
(la Seine, l’Oise et la Marne), plus 
exposées aux pollutions que les eaux 

souterraines, donc elle réclame plus 
de traitements, ce qui a un impact 
négatif sur le prix ; mais le taux de 
perte d’eau dans les ouvrages et les 
canalisations est très faible (10 % 
contre 20 % en moyenne), ce qui a 
un impact positif sur le prix. 
La facture d’eau envoyée aux 
abonné-e-s courneuviens comprend 
ainsi trois parts : 
–  Une part « eau potable », qui couvre 

la production et la distribution de 
l’eau potable ainsi que l’abonne-
ment. C’est la seule qui relève du 
SEDIF. En vingt ans, malgré l’en-
volée des prix de l’électricité et de 
certains produits utilisés pour les 
traitements (le chlore, le charbon 
actif…), le prix demandé par le 
syndicat n’a quasiment pas bougé.

–  Une part « assainissement », qui 
relève des services communaux et 
départementaux d’assainissement 

et du Syndicat interdépartemental 
d’assainissement de l’aggloméra-
tion (SIAAP). En vingt ans, c’est 
avant tout le prix de l’assainisse-
ment qui a augmenté, sous l’effet 
des normes environnementales et 
donc des investissements engagés 
pour construire ou rénover des sta-
tions d’épuration.

–  Une part « taxes et redevances » pour 
des organismes publics (Agence 
de l’eau Seine-Normandie, Seine 
Grands Lacs et Voies navigables de 
France), destinée à financer leurs 
missions de protection de la res-
source en eau, de modernisation 
des réseaux, de lutte contre les pol-
lutions, d’entretien des cours d’eau 
navigables… = O. M.

* Prix au 1er janvier 2023 sur la base 
d’une consommation standard de 
120 mètres cube par an.
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ÉLU «L’AUDACE DE L’ESPOIR »

Le texte du groupe n’est pas parvenu à temps  
à la rédaction du journal.

GROUPE UNION POPULAIRE RÉPUBLICAINE

Le texte du groupe n’est pas parvenu à temps  
à la rédaction du journal.

GROUPE DES ÉLU-E-S COMMUNISTES,  
RADICAUX DE GAUCHE ET CITOYEN-NE-S ENGAGÉ-E-S

La rentrée de toutes les solidarités

À l’échelle de notre commune, cette ren-
trée s’est déroulée sous de bons auspices. 
Ceux de la richesse associative illustrée 
lors du forum des associations ; ceux de 
services publics mobilisés pour une ren-
trée scolaire apaisée. Et ce même si des 
sujets d’attention subsistent du fait des 
choix gouvernementaux (AESH, médecine 
scolaire, conseillers d’éducation dans nos 
collèges…).  Nationalement, la situation 

demeure très difficile, avec cette inflation touchant notamment 
les produits de première nécessité, sans même parler du coût 
des carburants. De plus en plus d’entre nous voient les « fins de 
mois difficiles » commencer de plus en plus tôt. Et à l’échelle du 
monde, ce mois de septembre a été particulièrement dramatique 
et meurtrier entre le séisme au Maroc, les inondations en Libye ou 
les naufrages en Méditerranée. Notre commune, habitants comme 
municipalité, s’est naturellement engagée dans la chaîne de soli-
darité internationale, auprès des populations. Elle sera également 
aux côtés des personnels enseignants mobilisés, tout comme elle 
reste à l’écoute et en soutien des foyers courneuviens en difficulté. 
Parce que la solidarité et les valeurs humaines que nous portons 
doivent à la fois s’exercer au plus près, localement et dans la quo-
tidienneté, et à l’échelle nationale et internationale. Des valeurs qui 
nous conduisent à réaffirmer nos revendications pour plus de jus-
tice sociale aux côtés des salarié-e-s du public comme du privé.=

Corinne Cadays-Delhome, adjointe au maire déléguée au droit au 
logement et gestion du patrimoine de la ville.

TRIBUNES POLITIQUES

Les textes de ces  
tribunes, où s’expriment 

tous les groupes  
représentés  

au conseil municipal, 
n’engagent que  
leurs auteurs.

GROUPE DES ÉLUS SOCIALISTES, ÉCOLOGISTES ET CITOYENS

L’éducation : en faire, encore et toujours, 
la priorité !

Le nouveau ministre de l’Éducation natio-
nale, Gabriel Attal, parle d’un monde 
qu’il ne connaît pas. Pire, il a besoin de 
passer trois jours dans l’internat d’un 
lycée pour se familiariser avec l’école 
de la République alors que les défis 
s’accumulent. Revalorisation salariale, 
égalité des chances, inclusion doivent 
prendre corps dans des actions concrètes. 
Déjà, la promesse d’un professeur devant 

chaque classe à la rentrée n’est pas tenue. La promesse d’égalité 
des chances, qui sans cesse nous est faite, ne peut qu’être vaine 
sans un vrai combat pour la mixité sociale et l’inclusion. Dans un 
territoire où s’accumulent les difficultés, la médecine scolaire ne 
peut pas être accessoire. Elle ne peut, ni ne doit reposer sur des 
collectivités qui se démènent pour pallier les manques en psycho-
logues, orthophonistes, assistants sociaux. Ici, à La Courneuve, 
nous mettons à disposition, dans le cadre des Cités éducatives, 
des médecins du Centre municipal de santé qui interviennent 
dans nos écoles. Quant aux élèves porteurs de handicap, ils ne 
disposent malheureusement pas non plus d’un accompagnement 
adapté par manque d’AESH, tant cette profession, mal considé-
rée et mal rémunérée, souffre d’un manque d’attractivité. Nous 
continuerons d’agir à vos côtés pour défendre et refonder l’école 
publique, un des piliers que notre pays s’est donné pour la réussite 
et l’émancipation de toutes et tous.=

Oumarou Doucouré, premier adjoint au maire.

GROUPE « ENSEMBLE, RÉINVENTONS LA COURNEUVE »

Bonne rentrée à toutes et à tous !

La rentrée scolaire est un moment 
important pour les jeunes Courneuviens. 
Malheureusement, chaque année, elle 
est marquée par un manque criant d’en-
seignants. Quand le ministre Gabriel 
Attal garantit qu’il “y a un enseignant 
devant chaque professeur”, il est 
démenti quelques jours plus tard par 
l’étude du syndicat SNES-FSU. Ainsi, 
leur enquête révèle qu’il manquait au 

moins un professeur dans 48 % des établissements interrogés ! 
Cette situation compromet la vie scolaire de nos enfants. Il est 
impératif d’investir davantage dans l’Éducation, de revaloriser les 
métiers de la communauté éducative, et d’offrir un cadre d’appren-
tissage épanouissant et dynamique pour les jeunes. 
Dans une ville comme La Courneuve, où la jeunesse est le cœur 
de notre ville, quel est le bilan dans nos écoles, nos collèges, nos 
lycées ? Y a-t-il vraiment un enseignant devant chaque élève et 
pour toutes les matières ? J’en profite pour saluer l’engagement 
des parents, des associations de parents d’élèves, de la com-
munauté éducative et des associations locales qui se mobilisent 
au quotidien. 
Enfin, je voudrais exprimer ma solidarité à l’égard du peuple maro-
cain meurtri par un fort séisme et pour le peuple libyen touché 
par une catastrophe climatique. Et j’espère que l’élan de solidarité 
qui s’exprime dans notre ville puisse être rapidement effectif.=

Nabiha Rezkalla, conseillère municipale « Ensemble, Réinventons  
La Courneuve », liste Europe Ecologie Les Verts et les forces de gauche 
et citoyennes – Tél. : 07 82 22 28 00 – eelv.lacourneuve@gmail.com 
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P our sa maman, ce sera la couleur 
blanche, symbole d’innocence 
et de pureté. Avant de prendre 

le RER B ce 14 septembre, Jessica vient 
d’acheter trois roses au débotté sur le 
parvis de la gare. « Je me suis dit que 
ça lui ferait plaisir, j’en ai pris pour des 
amies aussi, sourit la jeune femme, étu-
diante à Aubervilliers. Il est trop mignon, le 
monsieur, en plus, il m’en a offert une ! » 
Roses, mais aussi orchidées, hortensias, 
azalées… Depuis le 7 septembre, un 
fleuriste aux vingt ans de métier vend des 
fleurs à un tarif abordable dans l’un des 
kiosques modulaires dotés d’un bardage 
en bois que la Ville a achetés à la société 
PICNIC. Les autres structures ouvertes ce 
jour-là abritent un marchand de primeurs, 
un traiteur thaï et une boulangerie. Et 
un cinquième kiosque accueillera bien-
tôt, par roulement, des producteur-rice-s 
et artisan-e-s locaux qui vendront leurs 
marchandises en fonction de la saison ou 
de leur production : miel, décorations de 
Noël, œufs… 
En aménageant ce petit marché, ouvert 
du lundi au samedi de 11h à 20h et 
géré par la société délégataire Semaco, 
la municipalité veut proposer une offre 
commerciale aux habitant-e-s et apaiser 
le site, miné par les activités illicites. 

Depuis quelques années, le parvis est 
investi par des vendeur-euse-s de ciga-
rettes et de brochettes à la sauvette, 
ce qui peut entraîner des nuisances et 
générer un sentiment d’insécurité chez les  
passant-e-s, les riverain-e-s, les commer-
çant-e-s du quartier et les 30 000 usager-
ère-s qui empruntent chaque jour le RER. 
« Je sais que ces personnes font ça pour 
gagner leur vie, mais elles ne le font pas 
toujours avec respect, commente Gisèle. 
Il y a aussi des problèmes d’odeurs et 
de saleté. C’est une bonne initiative, ce 
marché : ça crée de la vie et de l’attrac-
tivité ! Et ça permet au maraîcher d’avoir 
un stand plus confortable, il était installé 
en plein courant d’air avant. » 

Une nouvelle mise  
en lumière 
Si la municipalité réfléchit à ce projet 
d’apaisement depuis son élection en 
2020, elle a dû d’abord obtenir les auto-
risations de l’État (propriétaire de la partie 
du parvis située sous l’autoroute A1) et de 
la SNCF (propriétaire de la partie située 
sous la voie ferrée) pour faire les travaux 
nécessaires. Afin de réduire les recoins 
pouvant inciter aux incivilités et aux trafics, 
la partie située derrière les kiosques a été 
fermée. Et afin de réduire l’obscurité, les 

poteaux ont été repeints et carrelés dans 
des tons clairs. Un nouvel éclairage est 
aussi prévu pour le mois de décembre : 
en plus des néons actuels, plus de deux 
kilomètres de LED seront installés et for-
meront une œuvre dynamique conçue 
par l’agence Quai 36 et l’artiste Aurélien 
Linz. Il sera possible de programmer des 
jeux de lumière pour créer des ambiances 
différentes sur le parvis.
L’apaisement du site passe aussi par une 
présence régulière des forces de l’ordre : 
rondes ou opérations conjointes de la 
police municipale et de la Police nationale. 
Ces dernières ont déjà permis d’interpel-
ler des vendeur-euse-s à la sauvette et 
de saisir leurs produits. Pour sécuriser le 
site, la Ville a renforcé l’action de ses poli-
cier-ère-s et travaille en lien étroit avec le 
commissariat. Elle réclame aussi à l’État 
un engagement supplémentaire pour lutter 
contre le trafic de cigarettes : effectifs sup-
plémentaires de police, justice et douane 
pour démanteler les réseaux mafieux qui 
instrumentalisent la pauvreté ; création 
d’une cellule intercommunale de préven-
tion de la délinquance sous l’autorité 
du Préfet et accompagnement médico-
social des vendeurs pour les sortir du 
trafic. L’espace public se construit avec  
tou-te-s et pour tou-te-s. = Olivia Moulin

Cadre de vie

Changer la ville
Le nouveau marché installé sur le parvis de la gare RER s’inscrit dans une démarche globale 
d’apaisement et de réappropriation de cet espace commun. 

1 million d’euros,
c’est le budget que la Ville a 
consacré au réaménagement 

Le marché de la gare sera inauguré le 
mardi 3 octobre à 18h, en présence 
du maire, de nombreux élu-e-s, des 
riverain-e-s et de tous les partenaires 
impliqués dans le projet.
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Les quatre commerces installés actuellement sur le parvis ont vocation à rester.

Les fleurs viennent de Rungis.
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Sous le soleil tenace de ce samedi 
après-midi, la pelouse du stade 
Géo-André rassemble plusieurs 

ateliers, tous autour du rugby, de ses 
règles parfois complexes et de ses 
gestes : plaquage, jeux d’évitement, 
jeux de passe et de vitesse… Tout est 
fait pour que les jeunes participant-e-
s découvrent ce sport à l’honneur ces 
temps-ci grâce à la Coupe du monde 
qui se déroule actuellement en France.

Un projet global

Le Rugby club courneuvien (RCC) 
organise cette rencontre sportive et 
citoyenne, aboutissement d’une initia-
tion portée toute l’année par l’associa-
tion Rugby Urban Attitude (Rugban) 
dans différents centres de loisirs. Ce pro-
jet global implique des acteurs sociaux, 
sportifs et institutionnels de toute la 
Métropole du Grand Paris, au cœur 
des cités et des quartiers que l’on dit 
sensibles. Cette première édition du 
Festival des quartiers doit permettre de 
transmettre les valeurs fondamentales 
liées à la pratique de ce sport, et qui 

peuvent être aisément appliquées au 
quotidien : respect, solidarité, esprit 
d’équipe ou encore tolérance.
Yassine Kerchouni, 32 ans, pré-
sident du RCC et aussi responsable 
du centre d’entraînement du Rugby 
club de Drancy, confirme : « C’est un 

sport qui marche bien sur nos territoires, 
surtout pour les équipes féminines qui 
sont en plein essor ; les garçons préfèrent 
encore le foot. D’ailleurs, il y avait au 
moins quarante filles cet après-midi ! » 
Ancien talonneur, Yassine a été un 
espoir du Stade Français et un inter-

national marocain. Il a même parti-
cipé en 2010 à la Coupe d’Afrique des 
moins de 19 ans au Kenya. Mais une 
double hernie discale a contraint ce 
joueur passionné à arrêter. Devenu 
entraîneur, il a relancé le Rugby club 
courneuvien en 2016.
Après les ateliers, les jeunes ont droit 
à un goûter. Puis cerise sur le gâteau : 
elles et ils partent dans trois bus affré-
tés par Rugban pour le mythique Stade 
de France à Saint-Denis assister au 
match de poule Australie-Géorgie du 
Mondial de rugby 2023.

Des valeurs fédératrices

« Le rugby a encore de très belles valeurs, 
qui sont facilement transposables dans la 
vie de tous les jours. Même si, quand ce 
sport est devenu professionnel en 1997, 
on a eu un peu peur que ça change… Ces 
valeurs, on a envie de les transmettre aux 
jeunes, encore plus dans ces quartiers. » 
Stéphane Jourdan est président de l’as-
sociation Rugban. Il a aussi été demi 
de mêlée pendant quinze ans, notam-
ment au Racing Club de France et au 
Stade Français.
L’association, affiliée à la Fédération 
française de rugby, n’a pas de licen-
cié-e-s. Son objectif ? S’adresser aux 
centres sociaux, aux maisons de quar-
tier ou à toute autre structure dédiée 
à la jeunesse dans les villes de ban-
lieue, leur proposer d’organiser des 
animations et des initiations au bal-
lon ovale, et aussi utiliser le rugby 
comme outil de cohésion. Tout au long 
de l’année scolaire, et surtout pendant 
les vacances, des rencontres sont pro-
posées dans plusieurs agglomérations 
pour faire découvrir le rugby au plus 
grand nombre. « Si besoin, et s’ils veulent 
persévérer, les jeunes sont ensuite orien-
tés vers des clubs existants », précise-t-il. 
L’année d’animations se termine en 
beauté avec ce Festival des quartiers, 
qui a pour vocation de se renouveler 
l’année prochaine.
« C’était vraiment top, cette journée ! Les 
gamins étaient comme des fous : la plu-
part n’étaient jamais allés au Stade de 
France ! Il y en avait même certains qui 
connaissaient à peine le rugby. Alors, le 
découvrir dans ces circonstances, qui dit 
mieux ? » conclut Stéphane. =

Garance Laforêt

SPORT • CULTURE • LOISIRS

Festival des quartiers

Une journée de fête autour du rugby
La première édition du Festival des quartiers a eu lieu samedi 9 septembre à La Courneuve.  
Porté par l’association Rugby Urban Attitude (Rugban) en partenariat avec le Rugby club 
courneuvien, cet événement festif et sportif a rassemblé jusqu’à 150 participant-e-s de 11 à 
15 ans ! Retour sur cette journée qui s’est finie en apothéose avec un match au Stade de France.

Les rugbywomen et les rugbymen en herbe se sont initiés aux règles et aux valeurs du ballon ovale.

Pour bien terminer la journée, le match Australie-Géorgie au Stade de France !
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SPORT • CULTURE • LOISIRS

Art urbain

Faire les murs
Fruit d’une démarche participative menée avec des habitant-e-s, petits et grands, une nouvelle 
œuvre murale s’invite dans le quartier des Quatre-Routes. 

Ça ressemble « un peu » à ce qu’elle 
avait imaginé. Ce mercredi 6 sep-
tembre, Aïcha, 9 ans, découvre 

avec émerveillement la fresque que 
la dessinatrice et peintre Alexandra 
Arango réalise sur le mur situé au 
fond de l’impasse Danielle-Mitterrand, 
entre l’école Saint-Yves et le bâtiment 
du marché. Une fresque inspirée par 
le conte rédigé l’année dernière par la 
jeune fille et d’autres enfants du centre 
de loisirs Anatole-France, Le jeune-
homme loup/Les villageois attaquent 
Rachid. « Il y a les espaces verts, les loups, 
il va y avoir le lion, ça va », sourit Aïcha. 
« On n’a pas tous le même imaginaire, 
c’est ce qui est intéressant, glisse l’ani-
mateur périscolaire Kévin Couteau. 
Cet après-midi, c’est vous qui dessinerez 
à partir du texte ! »

Des couleurs douces

Associer les habitant-e-s à la défini-
tion des œuvres d’art qui leur sont 
destinées, c’est le fil rouge de ce pro-
jet. Lors de la concertation engagée 
pour la création du square Maria-
Montessori en 2018, les riverain-e-s 
avaient dit leur volonté d’y voir une 
peinture aux motifs végétaux et exo-

tiques, aux couleurs douces. Le lieu a 
changé à cause d’un problème d’auto-
risation mais l’idée est restée. Et la Ville 
a fait appel à l’association L’Écluse, 
spécialisée dans les chantiers d’art 
urbain participatifs et la médiation 
culturelle, qui était déjà intervenue 
dans le groupe scolaire Joliot-Curie. 

Raconter l’histoire  
du quartier

« On a travaillé avec les membres du 
Conseil communal des enfants et du 
comité de quartier et on a identifié des 
thèmes, des repères géographiques, des 
noms de personnages… pour un conte 
qui servirait d’inspiration à la fresque », 
indique Malo Garnier, cofondateur 
de l’association. Pour les petit-e-s, il 
fallait parler d’écologie, de racisme, 
d’égalité et du manque d’attention 
pour la parole des enfants. Pour les 
grand-e-s, il y avait aussi l’envie de 
raconter le passé et l’histoire du quar-
tier : ses marais, son activité agricole, 
son marché… 
Une fois cet univers adopté, un groupe 
d’enfants du centre de loisirs Anatole-
France a planché sur le récit au cours 
d’ateliers d’écriture et une artiste a été 

retenue. « La nature et la forêt, les ani-
maux, ce sont des choses qui m’inspirent, je 
viens de Colombie », explique Alexandra 
Arango aux enfants avant de préciser 
ses techniques : utiliser un rouleau pour 
faire le fond et des pinceaux pour les 
détails, monter sur un escabeau ou un 
échafaudage pour peindre en hauteur. 
« Mais c’est vraiment vous qui avez peint 
tout ça ? » demande Issa. C’est elle, mais 
le travail a été collectif. = Olivia Moulin

L’artiste plasticienne Alexandra Arango a déjà mené de nombreux projets dans l’espace public.

Les écolier-ère-s découvrent la peinture murale.

DE L’ART POUR (RÉ)ENCHANTER  
LA VILLE
Une fresque géante sur un mur 
des anciennes usines Mécano, 
des peintures au niveau de l’arrêt 
du tramway sur les murs des rues 
de la Convention et Edgar-Quinet 
et maintenant une fresque sur 
ce mur de l’impasse Danielle-
Mitterrand. Depuis 2017, la Ville 
mène des actions artistiques dans 
des espaces publics délaissés, 
détournés de leur usage ou 
dégradés, dans le cadre d’une 
politique dite d’« acupuncture 
urbaine ». Les objectifs ? Embellir 
le paysage urbain et donner 
l’opportunité aux Courneuvien-ne-s 
de se réapproprier ces espaces. 
En plus d’améliorer le cadre de 
vie, cette politique permet de 
développer des actions culturelles 
avec les enfants des écoles  
et des centres de loisirs et les 
habitant-e-s, mais aussi de soutenir 
des artistes ou des collectifs 
d’artistes ancrés dans le territoire, 
comme le pochoiriste de Saint-Denis 
Guaté Mao. 

UNE ŒUVRE POUR TOU-TE-S
Rendez-vous le 27 septembre à 
17h30 pour l’inauguration festive 
de la fresque murale, avec les 
habitant-e-s du quartier, l’artiste 
plasticienne Alexandra Arango, le 
maire et de nombreux élu-e-s.
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À VOTRE SERVICE

Les pharmacien-ne-s peuvent désormais prescrire vos vaccins

Depuis le mois d’août, les pharmacien-ne-s peuvent désormais prescrire et administrer l’en-
semble des vaccins du calendrier vaccinal aux personnes âgées d’au moins 11 ans. Depuis 

novembre 2022, il était déjà possible, à partir de 16 ans, de réaliser en pharmacie l’injection 
de quatorze vaccins, mais il fallait disposer d’une ordonnance de son médecin traitant ou d’une 
sage-femme. Désormais, il n’est plus nécessaire d’aller voir son médecin pour cela. Attention : 
les personnes immunodéprimées doivent encore se rendre chez leur médecin traitant pour les 
vaccins contre la rougeole, les oreillons, la rubéole, la varicelle ou le vaccin BCG. Les vaccins 
obligatoires ou recommandés qui peuvent être prescrits et administrés par les pharmacien-ne-
s sont la diphtérie, le tétanos, la poliomyélite, la grippe saisonnière, le Covid-19, la rougeole, 
les oreillons, la rubéole, les papillomavirus humains (HPV), la varicelle. Les tarifs fixés sont les 
suivants : 7,5 euros si vous venez en officine de pharmacie uniquement pour vous faire injecter 
le vaccin, avec une prescription préalable ; 9,60 euros pour la prescription et l’administration 
du vaccin par le-la pharmacien-ne. Ces honoraires sont pris en charge par l’Assurance maladie 
lorsque le vaccin est lui-même remboursé.=

Demandez la bourse au collège
Le ministère de l’Éducation nationale et de la Jeunesse verse, sous condi-
tions de ressources, une bourse au collège en trois fois, à chaque trimestre.
–  Pour qui ? Vous devez avoir un-e enfant scolarisé au collège pour l’année 

2023-2024.

–  Quel montant ? De 111 euros à 486 euros selon les ressources et la 
composition du foyer. Calculez ce montant sur : https://qrco.de/beMYRS

–  Quelles conditions ? Vous ne devez pas dépasser le plafond des ressources 
annuelles 2022.

–  Quelles démarches ? Si votre enfant est scolarisé dans un établissement 
public, connectez-vous au portail Scolarité Services d’ici le 19 octobre 
inclus. Puis munissez-vous de votre avis d’imposition 2023 sur les reve-
nus 2022. Enfin, effectuez votre demande depuis la rubrique « Mes ser-
vices ». Si votre enfant est scolarisé dans un établissement privé, vous 
devez remplir ce formulaire dédié, l’imprimer et le déposer au secrétariat 
du collège avant le 19 octobre.

 0 800 544 000

À LA COURNEUVE,
UNE RÉSIDENCE EXCLUSIVE AUX PORTES DE PARIS

* Source Google Maps. (1) Programme éligible à la TVA à 5,5 % au lieu de 20 % pour l’acquisition d’une résidence principale en zone ANRU, sous conditions de ressources. Voir détails auprès de nos conseillers. (2) Prix en TVA à 20 %, en accession maîtrisée, valable sur une sélection de lots, en fonction de la disponibilité des stocks. Sous conditions de ressources et 
d’éligibilité. Voir conditions en espace de vente. Kaufman & Broad Homes S.A.S. au capital de 2 247 403,41 €. RCS Nanterre 379 445 679 - N° ORIAS 14 006 098. Architecte : OYAPOCK. Paysagiste : LAND’ACT. Perspectiviste : Kréaction – Illustration(s) et plans à caractère d’ambiance non contractuel(s), laissé(s) à la libre interprétation de l’artiste et susceptibles d’évolutions 
de chantier ou pour raisons administratives. La représentation des prestations extérieures et intérieures est choisie uniquement à titre indicatif (se reporter à la notice descriptive contractuelle). OSWALDORB - 08/2023.

Les Jardins de Bellevue :
Une parenthèse de bien-être dans un cadre idéal

/ Un quartier proche de tout, avec commerces, écoles, marché et 
services à deux pas.

/ Une situation idéale avec le tramway T1 à 100 m* et le métro ligne 7 
à 3 min* à pied.

/ À 10 min* en voiture du parc départemental Georges Valbon.

/ Une architecture contemporaine, aux matériaux de qualité.

/ Un cœur d’îlot favorisant la biodiversité : espaces verts, potagers 
partagés, compost...

/ Du studio au 4 pièces duplex, avec des surfaces évolutives 
pour certains.

/ Des espaces extérieurs pour la plupart : balcon, loggia 
ou terrasse.

/ Le + Kaufman & Broad : un large choix d’options et de prestations 
pour confi gurer votre intérieur.

PRIX
MAÎTRISÉS(1)

TVA à
5,5%(2)
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ÉTAT CIVIL
NAISSANCE

AOÛT
• 26 Eline Boudghaghene • 28 Yasmine Krai • 29 
Nihal Arar • 31 Assa Konate • 31 Gioia Miret •
SEPTEMBRE
• 1 Aly Cisse • 2 Yani Sadi • 4 Véhnpa BalaKrishnan 
• 6 Maëva Tumbula Lusaku •

MARIAGE
• Sid Ahmed Ezzitouni Bokretaoui et Fatima Ahmed-
Zitouni • Koussaila Arbouche et Hanne Coly-Terrien 
• Nafiz Mia et Anissa Douadi •

DÉCÈS
• Christian Lecardonnel • Kalaichelvan Ayyavdo
Gisèle Landais • 

NUMÉROS UTILES
PHARMACIES DE GARDE 
•   consulter monpharmacien-idf.fr

URGENCES 
POMPIERS : 18 • POLICE-SECOURS : 

17 • SAMU : 15

COMMISSARIAT DE POLICE
• Place du Pommier-de-Bois  
Tél. : 01 43 11 77 30

MÉDECINS DE GARDE
• Urgences 93 - Tél. : 01 48 32 15 15

CENTRE ANTI-POISON
•  Hôpital Fernand-Widal - 200, rue du 

Faubourg Saint-Denis, Paris  
- Tél. : 01 40 05 48 48

COLLECTE DES DÉCHETS  
Tél. : 0 800 074 904  
(gratuit depuis un fixe).

ACCOMPAGNEMENT ET TRANSPORT  
DES PERSONNES ÂGÉES
Tél. : 01 71 89 66 15. Les mardis et vendredis.

MAIRIE Tél. : 01 49 92 60 00

PÔLE ADMINISTRATIF MÉCANO
•   1 mail de l’Égalité / 58 avenue Gabriel-Péri 

- Tél. : 01 49 92 60 00

PLAINE COMMUNE 
•  21, avenue Jules-Rimet, 93218 Saint-

Denis. Tél. : 01 55 93 55 55

PERMANENCES DES ÉLU-E-S
•  M. le maire, Gilles Poux, reçoit sur rendez-

vous. Pour obtenir une entrevue, vous pouvez 
lui adresser un courrier à l’hôtel de ville ou 
lui écrire à l’adresse suivante : 
maire@lacourneuve.fr

Pour obtenir un rendez-vous avec les élu-e-s, un 
formulaire est à remplir à l’accueil de la mairie.

•  Mme la députée, Soumya Bourouaha, reçoit 
sur rendez-vous. 

Tél. : 01 42 35 71 97

•  M. le président du Conseil départemental,
Stéphane Troussel reçoit chaque mercredi de 
14h à 17h. Pour prendre rendez-vous, écrivez 
à l’adresse suivante : stephane.troussel@
lacourneuve.fr

PERMANENCES DES ÉLU-E-S SANS 
RENDEZ-VOUS
Les permanences des élu-e-s se tiennent tous 
les mercredis et jeudis sans rendez-vous (sauf 
période scolaire) de 16h à 18h. L’accueil des 
usager-ère-s a lieu à l’hôtel de ville de 15h30 à 
16h pour être pris en permanence le même jour.

PERMANENCES DE L’ADIL
Permanences d’information/conseil auprès des 
propriétaires et des locataires des logements 
privés (copropriété, contrat de location, charges 
impayées…). Consultation gratuite. Les rendez-
vous se font désormais auprès de la Boutique de 
quartier des Quatre-Routes sur place ou 1 rue 
Danielle-Mitterrand ou par téléphone au  
01 49 92 60 22 de 9h à 12h et de 13h30 à 
17h.
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Référendum Courneuvien 2023 du 4 au 14 octobre
OÙ VOTER ?
Des bureaux de vote dans les équipements municipaux : 
Mé | Maison pour tous Cesária-Évora | Maison pour tous Youri-Gagarine |
Boutique de quartier Quatre Routes  | Maison de la Citoyenneté James-Marson

 | Médiathèque John-Lennon 

En ligne sur la plateforme notreavis.lacourneuve.fr

Dans votre bureau de vote : 
le samedi 14 octobre matin, 

QUE DÉCIDONS-NOUS ? 
Une ville engagée pour la planète 
Pour économiser de l’énergie et préserver la biodiversité, seriez-vous favorable : 
• À éteindre les lampadaires publics de minuit à 5 h du matin dans les zones
d’activités non résidentielles ?
• À ce que la Municipalité exige des propriétaires de commerces et d’entreprises
d’éteindre les lumières de leurs bâtiments et leurs espaces extérieurs lorsqu’ils ne
sont pas en activité ?

Une ville p
• Le Conseil communal des enfants (CCE) a proposé d’organiser tous les ans 
un « marathon des déchets ». Seriez-vous prêt·e à participer à une journée de 
mobilisation citoyenne pour rendre la ville plus propre ?

LC Regards_insert référendum_248x74-EXE.indd   1 19/09/2023   17:07
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21 SEPTEMBRE
 CÉLÉBRATION  JOURNÉE DE LA PAIX
Chaque année, la Ville célèbre la Journée 
internationale de la paix en coopération 
avec les associations courneuviennes.  
Le thème retenu : la pratique des sports 
comme espace de solidarité pour les 
communautés issues des différentes 
diasporas. L’événement sera suivi d’un 
moment convivial. 
Maison de la citoyenneté James-Marson,  
à partir de 17h30. Rassemblement à 17h  
à l’Arbre de la Paix.

21 ET 28 SEPTEMBRE
 PROPRETÉ  OPÉRATION GRANDE 
LESSIVE

Les agent-e-s municipaux et de Plaine 
Commune se mobilisent pour nettoyer 
l’espace public. Au programme : 
nettoyage de l’espace public (voirie, 
corbeilles, points sensibles), rappel des 
règles et des jours de collecte, traitement 
des graffitis, désherbage des trottoirs, 
entretien des espaces verts, enlèvement 
des voitures ventouses et des épaves, 
recensement des interventions à 
programmer sur l’espace public.
Rues Rabelais et Alexis-Le-Calvez le 21/09 
et rue Anatole-France (de la rue Paul-
Vaillant-Couturier à la rue Danton), rue de 
Normandie, villa du Bel-Air, villa de l’Avenir, 
villa des Prés Bordeaux le 28/09. De 6h à 13h.

22 SEPTEMBRE
 MÉDIATHÈQUE  ATELIER DE 
CONVERSATION POUR ADULTES
Moment convivial d’échanges en langue 
française entre les participant-e-s et les 
bibliothécaires sur des sujets d’actualité 
ou du quotidien.
Médiathèque Aimé-Césaire, à 10h.

 COLLÈGE  PREMIÈRE PIERRE
Pose de la première pierre du quatrième 
collège de la ville.
Quartier des Quatre-Routes, à 17h30.

23 SEPTEMBRE 
 FÊTE  DÉCOUVREZ LA FRICHE 
BABCOCK
Venez découvrir le temple du street art ! 
DJ Florian et DJ Denzel animeront la 
journée en musique.

DU 25 SEPTEMBRE AU 1ER OCTOBRE
 ENGAGEMENT  SEMAINE DU 
DÉVELOPPEMENT DURABLE

La Ville propose diverses actions à 
l’occasion de cette semaine thématique. 

25/09 : lancement d’une pétition pour la 
réduction de la vitesse sur l’autoroute A1. 

26/09 : projection du film I am Greta. 
Séance gratuite. Cinéma L’Étoile, à 12h.

27/09 : conférence de presse à 11h30, 
Pont Palmer.

28/09 : débat à la Maison de la 
citoyenneté James-Marson : « Mobiliser 
sur la transition climatique et sociale 
dans les quartiers populaires », à 19h. 

30/09, de 9h30 à 12h : marathon des 
déchets en centre-ville avec la 
population, les centres de loisirs et les 
associations environnementales : collecte 
des ordures ménagères, tri, ramassage 
des mégots. Rendez-vous devant la 
Poste. 

– 12h30-13h30 : inauguration  
et démonstration du composteur  
de quartier au square Jean-Moulin .

– 14h-15h30 : présentation du projet 
urbain sous l’angle du développement 
durable (entreprise Réavie). Rendez-vous 
au 66, boulevard Pasteur.

– 15h30-17h30 : visite sensible sur la 
nature en ville de KDI à l’école Langevin-
Wallon. Rendez-vous au 66, boulevard 
Pasteur.

01/10 : stand et animations sur le thème 
des mobilités douces et actives, de 11h  
à 16h, allée du Progrès et place de la 
Poste. Vous pourrez également vous 
renseigner sur les mobilités alternatives 
à la voiture, les pistes cyclables en 
projet, et les aides pour changer de 
véhicule. Venez profiter aussi d’ateliers 
autour du vélo (vélo-école et Code de la 
route pour tous, autoréparation de vélos, 
vélos-smoothies). 

DU 26 SEPTEMBRE AU 9 OCTOBRE
 EMPLOI  LES RENDEZ-VOUS  
À NE PAS MANQUER
26/09 : forum formation et recrutement 
autour des opportunités d’emploi créées 
dans tous les secteurs d’activité 
concernés par les Jeux olympiques  
et paralympiques à la Cité du cinéma  
à Saint-Denis, de 10h à 18h.
27/09, de 14h à 18h, Olympiades de 
l’emploi à Stains. 
29/09, de 9h à 16h30, 34e Rencontres 
pour l’emploi à Saint-Denis. 
29/09 et 6/10, croisières « job dating » 
sur la Seine en partenariat avec Pôle 
emploi. 
9/10, à La Courneuve, le centre bus 
RATP d’Aubervilliers présente les postes 
de conducteur-rice-s à pourvoir.
PLUS D’INFORMATIONS PAGE 6.

27 SEPTEMBRE
 ART  INAUGURATION D’UNE 
FRESQUE
L’artiste Alexandra Arango a réalisé  
une peinture murale dans le quartier  
des Quatre-Routes. Cette œuvre est née  
à la suite d’échanges avec le comité  
de quartier, le Conseil communal des 
enfants et les centres de loisirs, qui ont 
abouti d’abord à un conte écrit puis  
à l’esquisse.
Impasse Danielle-Mitterrand, à 17h30. 
PLUS D’INFORMATIONS PAGE 13. 

 MASTERCLASS  SEXISME ET 
DISCRIMINATION DANS LE SPORT
Décryptage des médias et déconstruction 
des stéréotypes dans le milieu sportif : 
institutions, disciplines et pratiques ! 
Rencontrez Anne-Laure Bonnet, 
journaliste sportive ; Béatrice Barbusse, 
maîtresse de conférences en sociologie 
du sport ; Diandra Tchatchouang, 
joueuse de basket-ball française ; et des 
jeunes Courneuvien-ne-s, journalistes en 
herbe du projet « Les Médias C’est 
Nous ». Tou-te-s sont engagés dans la 
lutte contre les injustices et les inégalités. 
Maison de la citoyenneté James-Marson,  
à 18h30.

29 SEPTEMBRE
 THÉÂTRE  PORTES OUVERTES
Dans le cadre de l’ouverture de la saison 
culturelle, La Comète vous convie à une 
soirée artistique animée par des 
associations qui feront rythmer le lieu  
et le territoire cette année : initiation au 
théâtre, découverte du jonglage et lecture 
de textes sont au programme.
La Comète, 21, avenue Gabriel-Péri, à 19h. 
ENTRÉE LIBRE.

30 SEPTEMBRE
 SPECTACLE  LA GRANDE SALADE… 
ET +
Venez assister à un spectacle visuel et 
auditif créé par l’association SAJ Les Trois 
Rivières, service d’accueil de jour de 
Stains. Le spectacle sera composé de 
chansons originales, danses, scènes 
cultes, dialogues de la vie quotidienne, etc.
La Comète, à 14h. ENTRÉE LIBRE.

 FÊTE  PLACE AU CIRQUE ET BAL

Dans le cadre de l’ouverture de la saison 
culturelle, la Ville vous invite à découvrir 
le spectacle de la compagnie CirkVOST 
dans ses Petits Cadres, puis le spectacle 
Pulse de la compagnie Kiaï. La soirée 
s’achèvera avec un bal. 
Place de la Fraternité. À partir de 17h. 
GRATUIT. 

1ER OCTOBRE
 ÉVÉNEMENT  CINÉ-CONCERT
Le Pôle Sup’93 donne un concert jazz 
qui précédera la projection d’œuvres de 
Pedro Almodovar (L’Expérience 
Almodovar, La Voix humaine et Strange 
Way of Life).
Cinéma L’Étoile, à 15h.

3 OCTOBRE
 GARE  DE NOUVEAUX KIOSQUES 
COMMERCIAUX
La municipalité inaugure le nouveau 
marché de la gare.
Parvis de la gare RER B à 18h. 
PLUS D’INFORMATIONS PAGE 11. 

7 OCTOBRE
 VERLAINE  VIDE-GRENIER
Les Engagées de la Maison pour tous 
Cesária-Évora organisent un vide-grenier. 
Si vous souhaitez donner une deuxième 
vie à vos objets, n’hésitez pas à vous 
inscrire pour obtenir un stand de vente 
(10 euros les deux mètres).  
Au programme de cette journée : espace 
restauration, réparation de vélos, stand 
de henné, maquillage, jeux pour enfants.
Devant la Maison pour tous, de 10h à 18h 
pour le public. Installation des stands de 
6h30 à 10h.
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«La Courneuve ? J’y ai passé les 
plus belles années de ma vie ! J’ai 
quitté la ville pour mes études. Mais 
j’y reviens toujours, parce que cette 
ambiance me manque. J’y ai toujours 
mes amis et même… mon médecin. 
Dans mon enfance, tout le monde se 
connaissait dans l’immeuble. On était 
comme une grande famille. Quand les 
parents n’étaient pas là, les voisins nous 
surveillaient. Il n’y avait pas d’embrouille. 
J’avais cette impression de faire partie 
d’un noyau solide. Même ressenti dans 
les centres de loisirs, les espaces jeu-
nesse ou les associations sportives. Il y 
avait une vraie bonne ambiance que je 
n’ai retrouvée nulle part ailleurs. » Inès 
pratique la natation, le basket, la danse 
pour finalement s’arrêter sur le taekwondo 
où elle évolue en équipe régionale. « J’ai 
même fait un stage à l’Insep*. » Elle 
aurait sans doute 
pu se contenter 
de ses belles per-
formances. Mais 
non. Curieuse et 
confiante, elle se 
met en tête d’ap-
prendre à dessiner. 
« Au début, je n’y 
connaissais rien. J’en avais tellement 
envie que je n’ai pas lâché l’affaire. J’ai 
regardé et regardé des tutos afin de maî-
triser les techniques. Je me suis entêtée 
à m’entraîner deux à quatre heures par 
jour. Ma mère me disait : “Si tu as fini 
tes devoirs, tu pourras dessiner.” » C’est 
Sébastien, un animateur, qui lui transmet 

cette passion. « On faisait des concours 
de bandes dessinées. C’était vraiment 
génial. » 
Quand Inès veut atteindre un objectif, 
elle fonce tête baissée. « Je ne me pose 
pas mille questions. Je veux, j’y vais. Si 
ça ne marche pas tout de suite ? Je ne 

baisse pas les bras à 
la première difficulté. 
Si je sens que ça va le 
faire, je n’abandonne 
pas ! » 
Ce mantra résonne 
dans sa tête depuis 
toujours. « Quand 
j’étais petite, mon 

père travaillait chez PSA Aulnay. Son 
boulot m’intriguait. Il me racontait et ça 
me captivait. Le dimanche, on regardait 
l’émission Turbo sur M6. Je trouvais 
ça super intéressant. » Quand il a fallu 
choisir sa voie après le bac, Inès était 
un peu perdue. Trop passionnée par le 
dessin, elle n’a pas choisi cette branche. 

« Ce serait bête d’en être dégoûtée. Ça 
restera mon petit plaisir à mes heures 
perdues. » Ses parents, eux, souhaitent 
qu’elle devienne médecin, avocate ou 
comptable. « Quelle horreur, il était 
hors de question que je fasse ça ! » 
C’est lors d’un salon qu’elle découvre 
Créapole, une école de design proposant 
sept cursus dont un qui attire particu-
lièrement l’attention de cette fan de 
belles voitures : Transport et mobilité… 
« J’admire la conception. Du plus petit 
câble au plus gros boulon, en passant 
par la ligne de lumière de la voiture 
ou la mécanique. » Cette année, Inès 
a décroché son master, avec mention. 
Elle ajoute avec une grande fierté : 
« J’ai battu tous les garçons…enfin, 
presque ! Je suis arrivée deuxième. » En 
entrant dans ce milieu, Inès savait où 
elle mettait les pieds. « C’est clairement 
un monde de mecs. Plein de filles ne se 
lancent pas là-dedans. Elles se sous-
estiment. C’est une erreur. La preuve ! » 

Inès Benrhannou a des semaines bien 
remplies. En plus de son stage de fin 
d’études chez Stellantis, constructeur 
automobile mondial, elle est free-lance 
pour des studios japonais spécialisés 
dans le dessin manga, ces illustrations 
que l’on retrouve dans les bandes des-
sinées nippones. Son propre ouvrage 
est d’ailleurs en préparation. Et les 
week-ends, dès qu’elle le peut, elle 
participe à des rassemblements auto-
mobiles pour s’en mettre plein les yeux, 
s’inspirer et… conduire des bolides tels 
que sa « bagnole préférée » : la Dodge 
Challenger ou encore une Renault « entiè-
rement retapée, munie d’un gros turbo 
à l’arrière. 400 km/h en 4 secondes ! 
L’adrénaline, ça décoiffe… » Prochaine 
étape ? Partir aux États-Unis, un des 
meilleurs lieux en matière d’industrie 
automobile. Inès en est persuadée, il 
faut rêver en grand…  = Isabelle Meurisse

* Institut national du sport, de l’expertise et de 

la performance.

Inès Benrhannou se rappelle avec 
nostalgie ses dix-sept belles années 
passées à La Courneuve, place du 
Pommier-de-Bois. Depuis son plus 
jeune âge, Inès est curieuse, déter-
minée et touche à tout. Elle ne 
se refuse rien tant qu’elle peut 
apprendre. Sport, dessin ou encore 
le monde de l’automobile, plusieurs 
de ses rêves ont germé dans cette 
ville. Aujourd’hui, à 24 ans, Inès 
Benrhannou est une jeune femme 
passionnée, qui vit à cent à l’heure 
et qui ne s’interdit pas de rêver…

Inès Benrhannou, designer automobile

« Je ne me pose pas mille 
questions. Je veux, j’y vais. »

UN CERTAIN REGARD

«
J’admire la conception.  
Du plus petit câble au plus gros 
boulon, en passant par la ligne de 
lumière de la voiture ou la mécanique. 
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